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La seance est ouverte a 10 h 15. 

Adoption de l’ordre du jour 

L ’ordre du jour est adopte. 

La situation au Liberia 

Le President (parle en espagnol) : Conformement 
a l’accord auquel le Conseil est parvenu lors de ses 
consultations prealables, j’invite la representante du 
Liberia a participer au debat sur la question inscrite a 
l’ordre du jour, sans droit de vote, conformement a 
Particle 37 du Reglement interieur provisoire du 
Conseil. 

M"' e Ellen Johnson-Sirleaf, Presidente du Liberia, 

est escortee a la table du Conseil. 

Le President (parle en espagnol) : Au nom du 
Conseil, je souhaite une chaleureuse bienvenue a 
S. E. M me Ellen Johnson-Sirleaf, Presidente du Liberia. 

Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. Le 
Conseil se reunit conformement a l’accord auquel il est 
parvenu lors de ses consultations prealables. 

A la presente seance, le Conseil de securite 
entendra une allocution de M me Ellen Johnson-Sirleaf, 
Presidente du Liberia. 

Je donne a present la parole a M me Ellen Johnson- 
Sirleaf, Presidente du Liberia. 

La Presidente Johnson-Sirleaf (Liberia) (parle 
en anglais) : C’est pour moi un honneur et un privilege 
insignes de prendre la parole devant cet organe. Ma 
presence ici montre bien le role essentiel joue par 
l’ONU pour que le Liberia retrouve la place qui lui 
revient de droit au sein de la communaute des nations 
pacifiques. Je voudrais saisir cette occasion pour 
rendre un hommage solennel et exprimer notre plus 
profonde gratitude a l’ONU, a cet organe - le Conseil 
de securite - et aux families de tous les soldats de la 
paix qui ont consenti d’importants sacrifices pour mon 
pays. 

En fournissant un appui au Liberia, par l’adoption 
de resolutions et par la publication de declarations sous 
les diverses presidences qui se sont succede au Conseil 
durant la crise qui a sevi au Liberia, et en defmissant le 
mandat de la Mission des Nations Unies au Liberia 
(MINUL), le Conseil de securite s’est forge une place 
louable dans l’histoire du Liberia. Nous lui serons 


toujours reconnaissants de nous avoir fourni un appui 
et de s’etre identifie avec un Membre fondateur de 
l’ONU au moment ou il etait dans le plus grand besoin. 

Les activites menees par les Nations Unies au 
Liberia au fil des annees ont amene notre peuple a 
apprecier cette grande Organisation qui promeut la 
paix et la securite internationales. 

C’est pourquoi nous saisissons egalement cette 
occasion pour remercier l’ONU et le Secretaire 
general, ainsi que son Representant special pour le 
Liberia et tous ceux qui travaillent sous l’egide de 
l’ONU et de ses institutions, d’avoir permis de 
stabiliser la situation au Liberia et d’avoir permis a 
notre peuple de retrouver espoir en l’avenir. 

Je tiens egalement a exprimer notre tres profonde 
reconnaissance a la communaute internationale pour 
ses efforts concertes, a commencer par nos voisins de 
la sous-region de la Communaute economique des 
Etats de l’Afrique de l’Ouest (CEDEAO), l’Union 
africaine, nos partenaires de l’Union europeenne et la 
Commission europeenne, ainsi que nos amis de longue 
date, tels que les Etats-Unis, et d’autres pays qui 
fournissent des contingents et des forces de police a la 
MINUL pour en assurer le bon fonctionnement. 

Mon investiture le 16 janvier en tant que 
Presidente democratiquement elue du Liberia a ouvert 
de nombreuses possibilites, et je suis convaincue que 
cela laisse presager des jours meilleurs dans l’histoire 
de notre pays. 

Toutefois, nous sommes egalement conscients des 
enormes defis qui nous attendent alors que nous 
entamons la consolidation de notre paix si durement 
acquise. Mais avec les assurances de l’ONU et d’autres 
partenaires, nous sommes determines a mener a bon 
terme la reinsertion de notre population touchee par la 
guerre, a savoir les refugies, les personnes deplacees et 
les ex-combattants, et a commencer rapidement a 
repondre aux besoins les plus fondamentaux de notre 
peuple. 

Afin de pouvoir relever ces defis, nous avons mis 
au point un plan d’action par etapes qui definit nos 
priorites immediates pour les 150 premiers jours de 
mon gouvernement, en tant que prelude a une strategie 
nationale qui nous permettra d’enregistrer des progres 
a moyen terme. 

Notre strategie de consolidation de la paix repose 
sur quatre piliers : la securite; la primaute du droit et la 


2 


06-27492 



S/PV.5389 


bonne gouvernance; la revitalisation economique et les 
services de base; et l’infrastructure. Pour conduire et 
coordonner cet effort, j’ai cree le Comite de la 
reconstruction et du developpement du Liberia, dont 
j’assumerai personnellement la direction. Nos 
principaux partenaires, parmi lesquels figure 
l’Organisation des Nations Unies, sont pleinement 
associes aux travaux du Comite. 

II est imperatif que nous offrions au peuple 
liberien la garantie reelle que la democratic modifiera 
les choses pour le mieux. II est primordial que le 
peuple constate au plus vite des ameliorations dans les 
domaines de la sante et de l’education ainsi qu’en ce 
qui concerne les perspectives economiques, a 
commencer en termes d’emploi. J’aurai besoin de 
l’appui de l’ONU et de la communaute internationale 
afm de mener a bien les changements requis pour 
atteindre ces importants objectifs nationaux. De notre 
cote, nous nous engageons a continuer de collaborer 
avec nos partenaires internationaux dans 1’execution du 
Programme d’aide a la gouvernance et a la gestion 
economique. Parallelement, j’ai l’intention de mettre 
en oeuvre des mesures de renforcement des capacites 
qui renforceront le role actif des Liberiens dans le 
Programme, de meme que je compte veiller a ce que 
les competences cruciales leur soient transferees et a ce 
que les capacites nationales soient renforcees sur le 
long terme. 

Pour l’heure, nous mettons en place des 
dispositifs destines a rendre la gouvernance plus 
transparente, conformement aux conditions posees 
pour la levee des sanctions relatives au bois et aux 
diamants. En premier lieu, j’ai annule les concessions 
forestieres, comme recommande par le Comite 
d’examen des concessions forestieres. La plupart des 
conditions requises pour la mise en oeuvre du Processus 
de Kimberley sont en passe d’etre remplies par mon 
gouvernement, ce qui, je l’espere, aboutira 
prochainement a la levee de 1’interdiction des 
exportations de diamants. De nouvelles mesures ont ete 
promulguees afin d’accroitre les recedes nationales, de 
sorte que nous soyons plus autonomes dans le 
processus national de reconstruction et de 
developpement. Mon gouvernement a egalement 
maintenu la Commission de la reforme de la 
gouvernance et elargi son mandat, la chargeant, entre 
autres choses, de superviser la formulation d’un 
vigoureux plan d’action contre la corruption ainsi que 
l’application d’un code de conduite a l’intention des 


responsables des trois branches du pouvoir. J’ai deja 
enjoint a tous les ministres de faire une declaration 
publique de leurs biens. 

Je sais bien que le Liberia doit, en tant que 
nation, affronter son passe afin de pouvoir regarder 
vers l’avenir. Le conflit a touche pratiquement toutes 
les families et tous les habitants de notre pays. Nous 
sommes determines a resoudre les problemes de notre 
douloureux passe, notamment celui de l’impunite, ainsi 
qu’a prendre a bras-le-corps la question de la 
reconstruction nationale, pour que le pays puisse aller 
de l’avant. Voila pourquoi nous avons cree une 
Commission verite et reconciliation, tel que prescrit 
dans l’Accord de paix d’Accra. De plus, nous avons 
reconstitue notre Cour supreme afm de lancer la 
reforme tant attendue dans le secteur de la justice. 

Une question tres importante pour notre peuple et 
les pays de la sous-region est le sort de l’ancien 
President Charles Taylor, actuellement exile au 
Nigeria. J’ai prie le President du Nigeria de reflechir 
avec ses homologues de la sous-region et du reste du 
monde a une solution qui soit conforme aux exigences 
de l’ONU et de la communaute internationale. J’ai 
egalement demande que, quoi qu’il soit decide, le 
processus s’inscrive dans un climat ou les droits 
fondamentaux de chacun sont proteges, y compris ceux 
des accuses. Face a ces defis, notre nation continuera 
de compter sur le concours infaillible de l’ONU et de 
la communaute internationale. 

Le Liberia demeure un Etat fragile. Notre paix 
reste fragile. Notre armee est actuellement remise sur 
pied, tandis que la restructuration de nos forces de 
police et de securite n’a pas encore ete achevee. Dans 
ce contexte, je prie instamment le Conseil de maintenir 
son appui a la Mission des Nations Unies au Liberia. II 
importe que nous consolidions les resultats obtenus 
pendant la transition de ces deux dernieres annees pour 
que le vaste investissement realise par la communaute 
internationale dans la paix et la stability au Liberia, et 
dans la region, ne soit pas hypotheque. II nous faut 
l’assurance que l’ONU protegera notre peuple et la 
stability de l’Etat dans le cas ou les dirigeants africains 
decideraient de regler avec succes 1’affaire Taylor. 

En outre, je prie les pays et les organisations 
donateurs de soutenir immediatement nos projets de 
redressement et de developpement, notamment a 
travers l’allegement de la dette. De nombreux pays ont 
deja apporte un concours significatif, en particulier 
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dans les domaines de l’aide humanitaire et de la 
reforme du secteur de la securite. Si nous voulons 
installer au Liberia un developpement durable garant 
de la paix et de la stabilite dans la duree, il est 
primordial de passer rapidement de l’aide humanitaire 
a 1’assistance au developpement, de faqon que nous 
puissions nous attaquer a des problemes fondamentaux 
comme la reduction de la pauvrete et que nous 
puissions avancer a grands pas vers la realisation des 
objectifs du Millenaire pour le developpement. 

J’aimerais conclure en remerciant une nouvelle 
fois le Conseil de securite du formidable appui qu’il 
apporte au peuple liberien. Je suis convaincue que, 
avec une collaboration etroite, nous aiderons le Liberia 
a clore ce tragique chapitre de son histoire et a 
s’engager resolument sur la voie du relevement, du 
developpement et d’une paix durable. 

Le President {parle en espagnol) : Je remercie 
M me Ellen Johnson-Sirleaf, Presidente du Liberia. Je 
pense que les applaudissements du Conseil temoignent 
bien de 1’appui offert par l’ONU dans le passe, mais 
aussi de son appui en faveur de l’avenir de la 
democratie au Liberia. 

Je donne a present la parole aux membres du 
Conseil qui souhaiteraient s’adresser a la Presidente 
Johnson-Sirleaf. 

Nana Effah-Apenteng (Ghana) {parle en 
anglais) : C’est avec un immense plaisir que ma 
delegation s’associe aux vceux de bienvenue adresses a 
S. E. M me Ellen Johnson-Sirleaf, Presidente de la 
Republique du Liberia. Nous la remercions de sa 
declaration et partageons nombre des aspirations et 
preoccupations qu’elle y a exprimees, surtout en ce qui 
concerne les formidables gageures de la reconstruction 
et de la reconciliation nationales. De fait, le Liberia a 
parcouru un long chemin dans sa quete de paix et son 
peuple merite d’etre felicite pour la volonte dont il a 
fait preuve ces dernieres annees afm de maintenir le 
cap. Cela a ete clairement demontre avec la conclusion 
reussie du processus de transition de deux ans, tel que 
fixe dans l’Accord general de paix redige a Accra. 

Bien entendu dans ce nouveau climat d’espoir, les 
attentes sont elevees, surtout au sein des groupes les 
plus vulnerables de la population qui continuent de 
subir l’essentiel de la crise humanitaire et 
socioeconomique d’une economie ebranlee par la 
guerre. 


Sans aucun doute, la Presidente Johnson-Sirleaf a 
une tres lourde responsabilite a assumer car son pays 
bien-aime, le Liberia, a bien des egards, repart a zero 
dans de nombreux domaines. Sur ce point, nous 
voudrions noter que la situation du pays en matiere de 
securite reste fragile, sans mentionner les autres graves 
difficultes, notamment la necessite urgente de 
consolider l’autorite de l’Etat et d’asseoir fermement 
l’Etat de droit et la bonne gouvernance partout dans le 
pays. Il s’agit des fondements sur lesquels edifier une 
economie vigoureuse pour faire face rapidement aux 
problemes humanitaires et socioeconomiques 
gigantesques auxquels le Gouvernement de la 
Presidente Johnson-Sirleaf est confronts. 

Nous reconnaissons que le Gouvernement et le 
peuple liberiens ont la responsabilite principale de la 
reconstruction et du developpement de leur pays. 
Neanmoins l’ampleur et la complexity des taches que 
le Liberia doit accomplir appellent a l’appui et a la 
cooperation sans faille de la communaute 
internationale et du systeme des Nations Unies dans 
son ensemble, notamment en cette periode delicate de 
transition de la guerre a la paix. Cela permettra aux 
dirigeants de s’appuyer sur les acquis obtenus jusqu’a 
present et de stimuler une croissance economique 
rapide, essentielle pour une bonne edification de la 
nation. 

Nous pensons que la Mission des Nations Unies 
au Liberia (MINUL) peut contribuer grandement a cet 
objectif. C’est pourquoi sa presence dans ce pays, du 
moins dans un avenir proche, reste necessaire. Tirons 
les enseignements de l’histoire et ne trahissons pas a 
nouveau le peuple liberien a l’heure ou il a besoin de 
nous. Compte tenu de la bienveillance dont jouit 
actuellement le Liberia sur la scene internationale, 
nous esperons que le pays recevra rapidement l’aide et 
1’appui de la Commission de consolidation de la paix 
qui vient d’etre creee. 

C’est egalement avec humilite que je pense qu’il 
convient de rappeler a la Presidente Johnson-Sirleaf 
qu’en tant que premiere femme presidente en Afrique, 
l’histoire lui a donne le fardeau supplemental d’etre 
une pionniere pour les femmes et les jeunes filles si 
nombreuses en Afrique qui souhaitent parvenir a 
1’emancipation par une participation active et 
importante aux affaires politiques nationales, y compris 
a des postes de direction. Nous sommes certains que, 
grace a ses qualites et a son parcours exceptionnels, 
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elle sera a la hauteur de leurs attentes et que son 
exemple sera digne d’etre suivi. 

Je ne m’etendrai pas sur l’histoire des excellentes 
relations entre nos deux pays et je dirai simplement que 
le Ghana continuera d’utiliser son mandat au sein du 
Conseil de securite ainsi que sa qualite de membre de 
nos institutions communes que sont la Communaute 
economique des Etats de l’Africaine de l’Ouest 
(CEDEAO) et l’Union africaine pour appuyer la mise 
en oeuvre et la realisation de la noble vision de la 
Presidente liberienne. Son succes sera aussi le notre et 
nous lui souhaitons bonne chance. 

M. Gayama (Congo) : Monsieur le President, 
permettez-moi de dire le tres grand plaisir et le tres 
grand honneur que ma delegation eprouve a souhaiter 
la bienvenue a son S. E. M me Ellen Johnson-Sirleaf, 
Presidente de la Republique du Liberia. Le Conseil a 
aujourd’hui le privilege d’honorer la premiere femme 
elue democratiquement chef d’Etat en Afrique. 

L’election de M me Johnson-Sirleaf constitue en 
effet tout un symbole qui s’inscrit dans ce qui constitue 
l’ancrage progressif et resolu du continent africain 
dans la modernite, que d’aucuns ont appele « la 
renaissance de I’Afrique ». Cette election represente 
une expression vivante de l’empreinte de la femme 
africaine sur le devenir de nos societes. Elle marque 
aussi la traduction de la fin d’une guerre civile longue 
de 14 ans qui a completement detruit ce pays, qui fut 
un des espoirs de notre continent. Elle confirme surtout 
la capacite d’un pays a sortir de la guerre, des lors 
qu’existent a la fois la determination des responsables 
politiques, l’implication resolue de la communaute 
africaine et la mobilisation des partenaires 
internationaux. 

La reussite du processus electoral revient 
principalement au peuple liberien, dont la maturite est 
a saluer, ainsi qu’a l’ensemble des acteurs de la vie 
politique et sociale qui ont contribue positivement a la 
gestion de ce processus dans la responsabilite et dans 
la loyaute republicaine. Qu’il me soit permis, a ce 
stade, de rendre hommage a M. Charles Gyude Bryant 
pour l’efficacite avec laquelle il a dirige le 
Gouvernement national de transition du Liberia. 

La nouvelle Presidente du Liberia a ete elue avant 
tout pour ses merites unanimement reconnus et pour les 
espoirs que porte son projet politique qu’elle vient 
admirablement de nous presenter. Madame la 
Presidente du Liberia est en effet une personnalite 


competente, qui a exerce de hautes fonctions 
ministerielles dans son pays et de hautes fonctions dans 
plusieurs institutions internationales, a savoir le Fonds 
monetaire international, la Banque mondiale, le 
Programme des Nations Unies pour le Developpement 
(PNUD), la Commission economique des Nations 
Unies pour I’Afrique (CEA) ainsi que d’autres 
institutions internationales. Elle a connu les affres de la 
guerre et meme l’exil. C’est ici, pour nous, l’occasion 
d’exprimer notre admiration pour son parcours 
exceptionnel et pour son combat incessant pour la 
justice et la dignite. 

Si elle a ete elue, ce n’est done pas en sa qualite 
de femme mais en raison de son engagement politique, 
de son experience professionnelle, gage de reussite 
dans un contexte de defis majeurs au sortir d’une 
longue et atroce guerre civile. Ma delegation est 
convaincue que la grande experience et l’estime 
importante dont jouit Madame la Presidente au niveau 
international l’aideront a remplir sa mission de mener 
la nation liberienne vers une paix et une stabilite 
durables. Madame la Presidente incarne aussi l’espoir 
d’une jeunesse desoeuvree qui a trop longtemps baigne 
dans la violence, pour s’engager aujourd’hui a se 
detourner du chemin des bandes armees et s’integrer 
dans le processus de developpement. 

Les evenements vecus par le Liberia ces dernieres 
annees mettent en lumiere les problemes auxquels sont 
confrontes les pays en developpement et 
particulierement ceux d’Afrique, a savoir la promotion 
de la paix et de la securite, prealables a tout 
developpement. II s’agit d’une tragique experience qui 
doit nous interpeller tous. Elle interpelle d’abord 
chacun des citoyens, et particulierement la classe 
politique, sur leur contribution a la recherche de 
solutions perennes. Celles-ci ne peuvent venir que de la 
concertation, de l’ecoute des uns et des autres, mais 
dans la serenite et dans le renoncement a tout recours a 
la violence et au defi des lois de la Republique et loin 
de 1’emprise des passions partisanes. 

C’est pourquoi nous saluons la volonte de 
Madame la Presidente du Liberia de tendre la main a 
ses adversaires d’hier afin de travailler ensemble et 
surtout de favoriser en priorite la reconciliation 
nationale indispensable a la stabilite et au 
developpement de ce beau pays qu’est le Liberia. 

Mon pays soutient M me Johnson-Sirleaf dans son 
plaidoyer en faveur d’une Commission verite et 
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reconciliation, a l’instar de ce qui s’est fait dans 
certains autres pays africains. Une telle initiative 
contribuera indubitablement a panser les plaies des 
Liberiens et a consolider l’unite nationale, 

indispensable a la reconstruction du pays. 

Pour lui permettre de faire face au nombreux 
defis auxquels le Gouvernement liberien fait face, 
notamment la restructuration du secteur de la securite, 
le perfectionnement de la gouvernance economique, la 
consolidation de l’Etat de droit et de la protection des 
droits de l’homme ainsi que celle de l’autorite de l’Etat 
sur tout le territoire, le retablissement des services 
essentiels, ma delegation lance un appel a la 

communaute internationale pour qu’une assistance 
accrue et de longue duree soit accordee au 

Gouvernement liberien, a commencer par le maintien 
de la Mission des Nations Unies au Liberia (MINUL), 
comme vient de le demander Madame la Presidente, 
afin qu’il consolide son autorite, qu’il engage les 
reformes structurelles necessaires et qu’il fournisse des 
services de base a son peuple. 

Je terminerai mon propos en adressant une fois de 
plus a Madame la Presidente du Liberia, nos vives 
felicitations et nos voeux les plus chaleureux de 

reussite dans l’exercice des hautes responsabilites qui 
lui incombent a la tete de son pays. Le vibrant et 
chaleureux hommage que ses pairs lui ont 
solennellement rendu lors du sommet de l’Union 
africaine a Khartoum en janvier dernier traduit 
eloquemment la confiance dont elle jouit en Afrique et 
les espoirs places en elle pour rehabiliter son pays. 

M. Mahiga (Republique-Unie de Tanzanie) 
(parle en anglais) : Nous souhaitons la bienvenue a 
S. E. M me Ellen Johnson-Sirleaf et la felicitons pour 
son election en tant que Presidente de la Republique du 
Liberia. Son accession a la direction du Liberia marque 
le debut d’une ere nouvelle pour l’Afrique et le Liberia 
apres plus d’une decennie de violents conflits. 

Tout en celebrant sa victoire, nous n’oublions pas 
les grands defis que devra relever son nouveau 
gouvernement. II faut, avant toutes choses, poser des 
bases solides pour un nouveau Liberia, pays qui sort a 
peine d’annees de guerre civile, d’anarchie et de 
souffrances qui ont touche toutes les families du pays. 
Et Ton ne posera ces fondations solides et stables que 
si Ton s’attaque a un certain nombre de priorites, 
notamment la realisation de la reconciliation nationale, 
le renforcement de la securite, la mise sur pied 


d’institutions administratives et judiciaires, le 
retablissement de l’ordre public, la creation d’un 
programme efficace de reinsertion et de readaptation 
des ex-combattants, la lutte contre l’impunite, et le 
retablissement de la confiance mutuelle et de l’amour 
du pays parmi tous les Liberiens. A cet egard, nous 
sommes encourages par la determination de la 
Presidente Johnson-Sirleaf a regler le probleme de 
longue date que pose Charles Taylor. 

Nous appuyons egalement avec force la volonte 
de la Presidente Johnson-Sirleaf de promouvoir la 
reconciliation nationale. Nous nous felicitons done de 
la creation de la Commission verite et reconciliation, 
qui constituera une instance importante chargee de 
dresser une liste des exactions commises dans le passe 
et de determiner comment y remedier. Durant toutes 
ces annees de conflits civils, le Liberia a produit l’un 
des taux les plus eleves de refugies et de personnes 
deplacees en Afrique. Le retour des personnes 
deplacees doit faire partie integrante des strategies de 
reconstruction et de reconciliation. 

La communaute internationale doit continuer a 
aider le Liberia dans les domaines prioritaires que sont 
la stabilisation politique, la reconstruction economique 
et sociale et la bonne gouvernance. 

Enfin, nous rendons hommage aux hommes et 
aux femmes qui servent l’ONU, ainsi qu’aux membres 
de la Communaute economique des Etats de TAfrique 
de l’Ouest, pour les efforts inlassables et les sacrifices 
consentis afin d’aider le Liberia a sortir d’une crise 
longue de 15 ans, qui a enfin trouve son terme. 

M. Bolton (Etats-Unis d’Amerique) (parle en 
anglais) : Je souhaite aux membres du Conseil une 
bonne fete de la Saint-Patrick. Je suis sur que tous les 
membres connaissent bien ce fameux dicton 
americain : aujourd’hui, nous sommes tous Irlandais. 

Nous souhaitons une chaleureuse bienvenue a 
New York et aux Etats-Unis a la Presidente Johnson- 
Sirleaf. Nous nous joignons a tous ceux qui l’ont 
remerciee d’etre venue prendre la parole devant le 
Conseil de securite. 

Depuis quelques annees, nous avons, de concert 
avec la communaute internationale, suivi de tres pres la 
situation au Liberia et les difficultes qu’il y avait a y 
retablir la paix et la stabilite. Vu la gravite des 
problemes, nous avons suivi les evenements au Liberia 
avec inquietude et apprehension. Nous 1’avons 
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egalement fait dans l’espoir et dans l’attente que le 
Liberia serait l’exemple meme d’un pays qui, en depit 
de problemes ecrasants, peut se relever, et se relevera. 

II est indeniable que le Liberia continue d’etre en 
proie a d’enormes problemes. Mais des signes, que 
nous jugeons encourageants, indiquent que le pays est 
sur la voie du relevement et de la reforme. Nous 
voulons tous etre associes a cette reussite. Si le Liberia 
est veritablement engage sur la voie de la reforme, il 
peut etre certain que la communaute internationale sera 
la pour l’aider. Les Etats-Unis pour leur part 
s’engagent a aider le Liberia dans ses efforts de 
reconstruction. 

Les elections qui ont eu lieu au Liberia l’automne 
dernier resteront probablement dans l’histoire comme 
un jalon critique sur la voie du relevement. Nous 
felicitons la Presidente Johnson-Sirleaf de sa victoire. 
Elle occupe ses fonctions depuis peu de temps, mais 
nous avons ete impressionnes par le courage et la 
determination dont elle a deja fait montre pour 
s’attaquer aux problemes du Liberia, en particulier 
dans les domaines de la reforme economique et de la 
fonction publique. 

Mercredi, la Presidente Johnson-Sirleaf a pris la 
parole devant une session conjointe du Congres des 
Etats-Unis dont les membres ont ete extremement 
impressionnes : ils se sont leves pour lui faire une 
ovation. Je regrette seulement qu’au Conseil de 
securite, ou nous sommes plus solennels et plus 
reserves, nous ne puissions en faire autant aujourd’hui. 
De l’avis general, c’est sa determination declaree 
d’assurer un meilleur avenir au Liberia qui a tellement 
inspire son auditoire au Congres. Les Etats-Unis 
partagent ces espoirs. Nous encourageons la Presidente 
a faire tout ce qui est en son pouvoir pour maintenir 
l’elan imprime au Liberia ces derniers mois, et nous 
avons bon espoir que son gouvernement s’engagera 
dans une gestion fmanciere avisee et agira dans la plus 
grande transparence, ce qui est essentiel au maintien de 
cet elan. 

Nous felicitons egalement la Presidente Johnson- 
Sirleaf de s’etre engagee a reformer les secteurs du 
diamant et du bois. Nous attendons avec impatience le 
jour ou le Liberia aura satisfait aux exigences qui 
permettront de lever les sanctions. Comme beaucoup le 
savent, les Etats-Unis aident le Liberia a remettre sur 
pied son secteur forestier sur une base transparente et 
durable. Nous felicitons la Presidente Johnson-Sirleaf 


d’avoir signe un decret qui annule les concessions 
forestieres existantes et met en place une commission 
chargee du suivi de la reforme du secteur forestier. 
Nous esperons que notre optimisme est justifie et que 
les reformes qui restent a faire se mettront en place 
afin que les sanctions puissent etre levees le plus 
rapidement possible. 

Enfin, les Etats-Unis ont juge encourageants les 
rapports indiquant que la Presidente Johnson-Sirleaf et 
le President Obasanjo du Nigeria examinent la question 
relative a l’ancien President liberien Charles Taylor, 
vise par plusieurs chefs d’inculpation pour crimes de 
guerre et crimes contre l’humanite par le Tribunal 
special pour la Sierra Leone. Nous appuyons les efforts 
deployes par la Presidente Johnson-Sirleaf, le President 
Obasanjo et d’autres dirigeants africains pour traduire 
Charles Taylor en justice. 

Sir Emyr Jones Parry (Royaume-Uni) {parle en 
anglais) : Je remercie la Presidente Johnson-Sirleaf 
d’honorer le Conseil de securite de sa presence 
aujourd’hui, ainsi que de l’expose passionnant qu’elle 
nous a presente ce matin. Qu’il me soit permis de lui 
souhaiter de nouveau la bienvenue a l’ONU, qu’elle a 
si bien servie par le passe. Je tiens egalement a la 
feliciter d’etre la premiere femme africaine a diriger un 
Etat. Comme l’a dit notre collegue du Ghana, elle a 
fraye, pour beaucoup, une voie qui sera source 
d’inspiration non seulement au Liberia, mais dans 
l’ensemble du continent. Cela ne fait helas qu’alourdir 
ses nombreuses responsabilites. Voila qui est bien clair, 
car s’il y a une chose que les conflits nous ont apprise, 
c’est que ce sont les femmes qui souffrent le plus, et 
que leur autonomisation - et ce que nous avons enonce 
au Conseil dans la resolution 1325 (2000)- est 
vraiment indispensable. Nous lui souhaitons done un 
plein succes dans toutes ses entreprises. 

II est inutile de rappeler a ceux qui ont participe a 
la mission du Conseil au Liberia en juin 2003 quels 
sont les problemes auxquels ce pays est confronte. La 
Presidente doit reconstruire son pays apres des annees 
de conflit, une tache enorme a tous les egards. Mais je 
crois que tous aujourd’hui, nous souhaitons faire passer 
le message de l’appui sans reserve non seulement du 
Conseil, mais de l’ensemble des Nations Unies, a la 
reconstruction du Liberia. S’agissant de sa securite, de 
son developpement economique et humanitaire et tout 
particulierement des processus politiques, nous nous 
tenons resolument aux cotes du Liberia. Que cela soit 
bien entendu. Le Liberia le merite, l’Afrique et 
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l’Afrique de l’Ouest en ont besoin, et l’ONU doit 
pouvoir demontrer que ce qu’elle a deja investi et ce 
qu’elle va encore devoir investir dans ce pays a porte 
ses fruits. 

La Presidente Johnson-Sirleaf a enonce les 
mesures qu’elle a deja prises. Nous ne pouvons que 
l’en feliciter et admirer la rapidite avec laquelle elle en 
deja tant fait, en particulier pour ce qui est, si je peux 
me permettre de le dire, des contrats gouvernementaux 
et de toute la question des concessions forestieres. Je 
crois que nous avons compris ce qu’elle a dit du 
Processus de Kimberley. C’est vraiment la ce qui 
permettra de lever les sanctions sur les diamants. Je 
crois qu’il nous incombe desormais de revoir les 
sanctions aussi vite que possible, vu les mesures deja 
prises par la Presidente. 

Mais elle a aussi montre, si je puis dire, un 
courage particulier dans son approche, face au 
President nigerien, de la question du retour de Charles 
Taylor pour qu’il soit traduit en justice et reponde a la 
sommation de comparaitre dans une affaire de violation 
des droits de l’homme et de crimes de guerre les plus 
graves. Le Royaume-Uni est fermement convaincu 
qu’il devrait repondre aux accusations portees contre 
lui, mettant fin des que possible a l’impunite devant le 
Tribunal special pour la Sierra Leone. Nous 
applaudissons la Presidente Johnson-Sirleaf pour la 
position qu’elle a prise a cet egard, et je pense que 
nous et, une fois encore, toutes les composantes des 
Nations Unies, doivent lui apporter tout l’appui 
necessaire sur ce qui n’est pas une question facile. 
Nous le comprenons, mais j’espere vivement que les 
dirigeants regionaux se rallieront a elle dans ce qu’elle 
essaie de realiser. 

Comme elle l’a declare, la situation au Liberia 
reste fragile. Les conditions de securite sont difficiles. 
Le besoin urgent de regler la question des ex- 
combattants et d’assurer leur desarmement, leur 
demobilisation, et surtout leur reintegration pose de 
grandes difficultes, tout comme la formation de la 
police nationale liberienne. Tout cela doit etre accelere. 
Un certain nombre de nos pays s’emploient a apporter 
une aide bilaterale, mais les responsabilites sont 
claires. 

Toutefois, la Mission des Nations Unies au 
Liberia (MINUL) ne saurait s’en aller precipitamment. 
La Presidente Johnson-Sirleaf a declare qu’elle avait 
besoin que la MINUL soit maintenue. Je pense que 


notre engagement doit etre clair - elle doit rester aussi 
longtemps qu’il sera necessaire de s’acquitter des 
taches requises et jusqu’a ce que les forces de securite, 
de police et militaires nationales puissent assumer cette 
responsabilite. C’est la promesse que nous devons, a 
mon sens, faire tres clairement a la Presidente 
aujourd’hui. La MINUL, avec les autres forces 
d’Afrique de l’Ouest, doit egalement tenir compte de 
tous les aspects regionaux pour que nous ne deplacions 
pas les problemes d’un pays a Tautre mais que nous 
travaillions sur des bases les plus larges possible. Je 
suis certain que la MINUL sera en mesure de rester et 
de faire face a la situation. Ceci necessite, egalement, 
l’appui de la composante de la force de reaction rapide, 
et Teffort de nos collegues irlandais et suedois a cet 
egard est particulierement important. 

Je voudrais terminer en disant que nous felicitons 
la Presidente Johnson-Sirleaf et admirons ce qu’elle 
fait. Nous attendons avec interet de voir ce qu’elle fera. 
Nous lui souhaitons plein succes, et je pense que nous 
devons souligner que le Conseil et l’ONU sont 
determines a l’aider jusqu’au bout a realiser ce a quoi 
elle aspire pour son peuple. 

M. Wang Guangya (Chine) (parle en chinois ) : 
D’emblee, je voudrais une fois encore feliciter 
M me Ellen Johnson-Sirleaf de son election a la 
presidence du Liberia. Je remercie egalement la 
Presidente Johnson-Sirleaf de l’importante declaration 
qu’elle vient de prononcer. 

Ces derniers temps, le nouveau Gouvernement 
liberien a pris dans tous les domaines une serie de 
mesures visant a la reforme dans le cadre de ses efforts 
inlassables en vue de la reconstruction economique et 
du relevement national et a realise des progres 
positifs. Cette victoire est a mettre au credit tant du 
peuple liberien que de l’ONU. En tant qu’amis du 
Liberia, le Gouvernement et le peuple chinois se 
rejouissent sincerement de ce succes. Nous estimons 
egalement que, sous la direction de la Presidente 
Johnson-Sirleaf, toutes les parties liberiennes s’uniront 
et assureront la paix durable et la relance economique 
de leur pays le plus rapidement possible. 

La Chine a toujours appuye et apprecie le role 
positif joue par l’ONU, et en particulier la Mission des 
Nations Unies au Liberia, dans le maintien de la 
stabilite du Liberia et dans son developpement. Au 
lendemain de 1’entree en fonctions du nouveau 
Gouvernement, l’ONU et la communaute internationale 


8 


06-27492 



S/PV.5389 


devraient continuer a assister le nouveau 
Gouvernement dans ses efforts de reconstruction 
nationale. La Chine donnera son appui et prendra 
toujours part aux travaux dans ce domaine. 

M me Loj (Danemark) (parle en anglais) : Moi 
aussi, je voudrais souhaiter une chaleureuse bienvenue, 
au Conseil, a la Presidente Johnson-Sirleaf. Sa 
presence parmi nous aujourd’hui en tant que Presidente 
democratiquement elue du Liberia prouve qu’apres un 
long voyage dans la nuit, la lumiere de l’aube a enfin 
perce dans son pays. 

Mon message aujourd’hui est celui de notre plein 
appui au nouveau Gouvernement liberien. Nous 
sommes determines a travailler avec lui pour 
consolider la paix et les processus democratiques au 
Liberia. La position claire que nous avons adoptee est 
que la Mission des Nations Unies au Liberia devrait 
maintenir une solide presence dans un avenir previsible 
afin de garantir un environnement sur et stable a 
mesure que le Gouvernement s’emploiera a mettre en 
oeuvre les reformes si necessaires et a s’acquitter des 
questions d’impunite et de justice. 

Le Danemark apprecie le fait que des mesures 
importantes et audacieuses ont deja ete prises dans des 
domaines de reforme clefs, y compris la gestion 
financiere, la lutte contre la corruption, et l’annulation 
des contrats gouvernementaux et des concessions 
forestieres. La bonne application du Programme d’aide 
a la gouvernance et a la gestion economique permettra 
de soutenir ces nouvelles politiques. 

En qualite de representante de mon pays et en 
tant que Presidente du Comite des sanctions, je me 
felicite de la volonte de la Presidente de reunir les 
conditions necessaires a la levee des mesures 
concernant le bois et les diamants. Je l’assure que nous 
avons le meme interet a voir la fin de ces mesures le 
plus rapidement possible lorsque les conditions seront 
reunies et que les recedes provenant de ces secteurs 
profiteront au peuple liberien. Si l’elan de la reforme 
actuelle est maintenu, cet objectif devrait bientot etre 
atteint. 

Le Comite des sanctions se tient pret a cooperer 
avec le Gouvernement sur les moyens par lesquels il 
pourrait, avec les Etats Membres, aider la Presidente 
Johnson-Sirleaf a accelerer les efforts necessaires pour 
reunir les conditions requises et sur les moyens par 
lesquels le Comite pourrait l’aider a mettre en oeuvre le 


gel des avoirs impose par la resolution 1532 (2004) du 
Conseil de securite. 

Enfin, je voudrais saluer la demande faite par la 
Presidente aux partenaires africains pour qu’ils se 
consultent sur le reglement de la question concernant 
M. Taylor, conformement aux exigences de l’ONU et 
de la communaute internationale. Nous savons que 
c’est une decision difficile mais aussi courageuse et 
fort opportune. Nous esperons que les consultations 
aboutiront rapidement, car mettre fin a l’impunite est 
fondamental pour la stabilite a long terme de la Sierra 
Leone, du Liberia et, de fait, de toute la sous-region. 

M. Oshima (Japon) {parle en anglais) : Je 
m’associe a ceux qui ont souhaite une chaleureuse 
bienvenue a la Presidente Ellen Johnson-Sirleaf au 
Conseil de securite. Au nom du Gouvernement 
japonais, je tiens a adresser une fois encore nos 
felicitations sinceres a la Presidente de la Republique 
du Liberia a l’occasion de son investiture. 

Nous comptons que, face aux defis nombreux et 
redoutables auxquels le Liberia est confronte en venant 
a bout de T heritage de 10 ans de guerre civile, le 
Gouvernement et le peuple liberiens seront unis sous la 
direction de la Presidente et mettront tout en oeuvre 
pour consolider la paix durement conquise et avancer 
fermement sur la voie de son relevement, de sa 
reconstruction, de la reconciliation nationale et d’un 
nouvel effort de reedification de la nation. 

Afm d’appuyer cet effort national, la 
communaute internationale doit non seulement faire 
preuve de bonne volonte mais aussi mobiliser une aide 
et un appui importants pour le Liberia. Pour sa part, le 
Conseil de securite devra aborder les questions telles 
que les activites futures de la Mission des Nations 
Unies au Liberia, la levee des sanctions et la question 
de l’impunite, en consultation etroite avec le nouveau 
Gouvernement. 

En tant qu’Envoye special du Premier Ministre 
Koizumi, M. Shintaro Ito a deja indique en janvier que 
le Japon, en tant qu’ami du Liberia et de l’Afrique, sera 
heureux de s’associer a la cooperation internationale 
acceleree et soutenue en faveur du Liberia alors qu’il 
entreprend un nouveau voyage. Nous travaillerons en 
partenariat et en solidarite avec le Gouvernement et le 
peuple liberiens, notamment sur des programmes de 
developpement communautaires, la reinsertion des 
enfants soldats, la lutte contre la proliferation des 
armes legeres et d’autres projets de reconstruction et de 
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developpement. Mon gouvernement espere que l’amitie 
entre nos deux pays sera renforcee grace a une etroite 
cooperation et un dialogue renforce avec la Presidente, 
le Gouvernement et le peuple liberiens. 

Nous souhaitons le meilleur a la Presidente et au 
peuple liberien et leur souhaitons un avenir meilleur. 

M. Burian (Slovaquie) {parte en anglais) : Nous 
sommes tres heureux de souhaiter la bienvenue au 
Conseil a la Presidente Ellen Johnson-Sirleaf. La 
Slovaquie voudrait saisir cette occasion pour feliciter 
le Liberia et son peuple de l’heureuse issue du 
processus de transition, et tout particulierement du 
deroulement pacifique et democratique des elections. 

Nous saluons les progres realises par le Liberia 
ces derniers mois. Ce pays, qui etait perqu comme l’un 
des plus fragiles et des plus vulnerables du monde il y 
a quelques mois a peine, fait aujourd’hui l’objet 
d’eloges et est cite comme exemple de transition 
reussie. 

Neanmoins, nous voudrions souligner que les 
elections democratiques, aussi importantes soient-elles, 
ne sont qu’une premiere etape. Pour rendre cette 
evolution positive durable et stable, il faut prendre de 
nouvelles decisions et mesures afin de renforcer les 
institutions democratiques et la bonne gouvernance. 
Les principaux defis ont ete tres eloquemment decrits 
dans l’allocution de la Presidente Johnson-Sirleaf et 
nous avons ete frappes par le courage et la resolution 
dont elle a fait preuve durant les premieres semaines de 
sa presidence pour mettre en oeuvre des mesures 
importantes en vue de faire avancer le processus de 
stabilisation et de reconciliation au Liberia. 

La Slovaquie estime que dans tous les conflits, il 
est on ne peut plus difficile, mais imperatif, de mettre 
fin a l’impunite. Nous pensons que le deferrement de 
M. Charles Taylor au Tribunal special pour la Sierra 
Leone serait une etape importante pour le Liberia dans 
son cheminement vers la paix durable et la 
reconciliation nationale. A cet egard, la Slovaquie se 
felicite de l’annonce de l’ouverture des discussions 
entre les Gouvernements du Liberia et du Nigeria, qui 
pourraient enfin aboutir au reglement de la question de 
M. Charles Taylor. 

Enfin, nous voudrions quant a nous exprimer 
notre plein appui au Liberia dans la nouvelle voie qu’il 
a empruntee vers la stabilite, la securite et la 
prosperite. Nous pensons que le Liberia continuera de 


donner Texemple si necessaire dans la region 
extremement explosive qu’est l’Afrique occidentale. 
La Slovaquie est disposee a appuyer les attentes 
legitimes de ce pays ici au Conseil de securite, ainsi 
que dans d’autres instances internationales. 

M. de La Sabliere (Trance) : C’est un honneur 
pour le Conseil de securite d’accueillir aujourd’hui 
M me Ellen Johnson-Sirleaf. La presence de la Presidente 
du Liberia donne tout son relief a notre reunion et en 
souligne l’importance. 

La Presidente incarne, a plusieurs titres, un espoir 
retrouve, d’abord, parce qu’elle est la premiere femme 
elue a la tete d’un Etat africain, et elle l’a ete dans le 
respect absolu des principes democratiques, ensuite 
parce que son election marque la fin d’une guerre 
civile qui a ravage son pays et destabilise l’ensemble 
de la sous-region. Son election demontre que les crises 
du continent, meme lorsqu’elles atteignent un degre 
d’intensite extreme, ne sont pas une fatalite. Elle 
confirme qu’un Etat africain, meme dans cette 
situation, peut se relever d’une guerre civile, des lors 
que ses dirigeants en ont la determination, que la 
communaute africaine s’engage resolument et que les 
partenaires internationaux, a commencer par le Conseil 
de securite, assument pleinement leurs responsabilites. 
Un espoir, enfin, parce que sa determination, ses 
competences, je dirais son pragmatisme, sont les 
meilleures garanties pour le redressement du Liberia. 

Nous le savons tous, la tache de la Presidente est 
immense : reconstruction de l’Etat, restauration des 
services publics de base, respect des regies de bonne 
gouvernance, eradication de la corruption, reussite du 
processus de reconciliation nationale, lutte contre 
l’impunite. A cet egard, mon pays se felicite des 
discussions en cours avec le President Obasanjo en vue 
de deferer rapidement Charles Taylor au Tribunal 
special pour la Sierra Leone. 

A ces defis considerables s’ajoute un 
environnement regional fragile et instable - et je pense 
naturellement a la Cote d’Ivoire, voisin du Liberia, et 
en particulier a la partie occidentale de la Cote 
d’Ivoire, qui jouxte la frontiere du Liberia. La stabilite 
de toute la sous-region doit etre pour nous tous une 
preoccupation constante et un objectif commun. 

La Presidente Johnson-Sirleaf peut compter sur le 
soutien de la Prance. Elle peut compter - elle a entendu 
nos collegues - sur le soutien du Conseil de securite de 
l’Organisation des Nations Unies pour appuyer ses 
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efforts prometteurs. Nous sommes a ses cotes et sa 
reussite sera aussi celle du peuple liberien. 

M. de Rivero (Perou) (parle en espagnol) : Le 
Perou souhaite feliciter M me Ellen Johnson-Sirleaf, 
Presidente du Liberia, pour le retablissement de la 
democratie dans son pays et d’etre la premiere femme 
a avoir ete elue Presidente d’un pays africain. 

Son election en tant que Presidente du Liberia 
montre les progres que l’on peut realiser des lors que la 
communaute internationale oeuvre collectivement dans 
le respect des droits de l’homme et de la democratie. 
Son election democratique dans un contexte d’apres 
conflit est extremement importante, non seulement 
pour le Liberia, mais egalement pour toute l’Afrique et 
la communaute internationale. 

Je la felicite a nouveau d’avoir cree une 
Commission verite et reconciliation et d’avoir 
restructure la Cour supreme de son pays. Nous pensons 
que la reussite de la democratie au Liberia doit nous 
engager a assurer la viabilite de son pays. La tenue 
d’elections ne doit etre qu’une etape dans un vaste 
programme ou un pacte pour la reconstruction du 
Liberia, qui doit comprendre la cooperation en matiere 
de securite, la primaute du droit, la gouvernance et le 
relevement economique. Dans le domaine economique, 
il faut lever les sanctions, accroitre l’aide economique, 
annuler la dette, attirer les investissements etrangers et 
promouvoir le commerce au Liberia. 

C’est la raison pour laquelle le Perou appuie la 
proposition du Secretaire general de proroger la 
presence de la Mission des Nations Unies au Liberia 
(MINUL) jusqu’au 31 mars 2007, sans prejudice de 
revaluation d’une eventuelle prorogation, si les 
circonstances le justifient. 

Enfin, je voudrais dire que le Perou reaffirme son 
soutien le plus ferme au Liberia et qu’il continuera de 
fournir du personnel militaire a la MINUL. 

M. Denisov (Federation de Russie) {parle en 
russe) : Tout d’abord, je voudrais souhaiter la 
bienvenue a la Presidente Ellen Johnson-Sirleaf, 
premiere femme au Liberia a assumer une fonction 
aussi elevee a la suite d’elections libres et 
democratiques. 

Le Gouvernement d’unite nationale a remporte 
une veritable victoire en renforqant l’unite du pays et 
en parvenant a surmonter les consequences du conflit 
qui y a longtemps sevi. Toutefois, il reste encore 


beaucoup a faire pour garantir la durability des progres 
realises dans le processus de paix, reconstruire ce pays 
dechire par la guerre et en mine, reconstruire 
l’economie et 1’infrastructure et retablir et consolider la 
legitimite et l’ordre public. 

Sans l’assistance effective de la communaute 
internationale, y compris des pays donateurs et des 
partenaires de developpement, et sans le ferme appui 
politique du Conseil de securite, il sera extremement 
difficile de regler ces problemes, quand bien meme le 
sort du pays repose naturellement sur les Liberiens 
eux-memes. 

Pour terminer, je voudrais exprimer notre appui 
total aux efforts deployees par le nouveau 
Gouvernement liberien et par M me Johnson-Sirleaf, sur 
le plan personnel. Nous sommes convaincus que le 
Liberia retrouvera dans un proche avenir une vie 
normale et qu’il s’engagera sur le chemin du 
developpement durable et de la prosperity. 

M. Al-Nasser (Qatar) (parle en arabe ): J’aimerais 
tout d’abord saluer la presence de M me Ellen Johnson- 
Sirleaf parmi nous aujourd’hui. En effet, nous nous 
felicitons vivement de cette reussite exemplaire du 
Conseil de securite et de la communaute internationale 
s’agissant de retablir la paix en Afrique de l’Ouest. 
Nous formons l’espoir que le cas du Liberia se 
reproduira avec les autres processus de paix engages 
dans la region. 

Nous nous felicitons de la presence de la toute 
premiere presidente du continent africain et de la 
premiere chef d’Etat elue au Liberia depuis la fin de la 
guerre civile en 2003. M me Johnson-Sirleaf a ete elue a 
la suite d’elections regulieres et transparentes qui ont 
marque la fin de la periode de transition au Liberia. 
Elle incarne veritablement le role majeur des femmes 
dans les processus de la prise de decisions politiques, 
de la consolidation de la paix et du reglement des 
conflits. 

Les ravages provoques par la guerre civile dans le 
pays nous obligent a reflector aux moyens d’aider le 
peuple liberien, qui a tant souffert dans un passe 
recent. A cet egard, nous engageons les pays donateurs 
a soutenir les efforts deployes par M me Johnson-Sirleaf 
pour lutter contre la corruption et remettre sur pied 
1’infrastructure au Liberia. Le Liberia est passe du 
stade du maintien de la paix a celui de la consolidation 
de la paix. 
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L’Etat du Qatar se felicite des efforts entrepris 
par l’ONU et la communaute internationale au Liberia, 
en particulier par la Mission des Nations Unies au 
Liberia (MINUL). La Mission est pour beaucoup dans 
l’etablissement de la paix au Liberia, ce qui aura des 
repercussions positives sur l’ensemble de l’Afrique de 
l’Ouest. Je souhaite plein succes a la Presidente 
Johnson-Sirleaf et a son pays ami. 

M. Vassilakis (Grece) (parle en anglais) : A mon 
tour, je souhaite la bienvenue a M me Ellen Johnson- 
Sirleaf a New York et lui adresse nos chaleureuses 
felicitations pour son accession a la presidence du 
Liberia. 

La recente tenue d’elections et sa victoire 
temoignent de l’issue positive de la transition. Elies 
marquent un tournant decisif dans l’histoire du pays, 
represented tout un symbole et justifient les sacrifices, 
la lutte et les contributions de toutes les femmes 
liberiennes et africaines. 

La determination de la Presidente Johnson-Sirleaf 
d’ceuvrer en faveur de la reconciliation nationale, de 
l’ouverture politique, du developpement durable et des 
reformes de la gouvernance economique, ainsi que ses 
qualifications et ses references internationales sont 
autant de garants du succes de ses efforts. 

Nous nous felicitons egalement des progres 
accomplis dans T execution du Programme d’aide a la 
gouvernance et a la gestion economique et esperons 
voir prochainement le Liberia en prendre la direction 
totale. 

Le Gouvernement liberien a entrepris la tache 
colossale et ardue de reconstruire et d’unifier le pays 
tout en aspirant a la justice et en s’employant a 
combattre l’impunite. A cet egard, nous nous felicitons 
de la declaration de cette semaine dans laquelle les 
Gouvernements liberien et nigerian ont exprime leur 
volonte et leur engagement de trouver une solution au 
probleme de M. Charles Taylor et de son transfert 
devant le Tribunal special pour la Sierra Leone, tout en 
garantissant le respect de ses droits en vertu du droit 
international. 

En outre, nous nous felicitons de la creation de la 
Commission verite et reconciliation, car nous sommes 
convaincus que ses travaux permettront d’administrer 
la justice et de faire en sorte que les auteurs d’atrocites 
soient tenus de rendre compte de leurs actes. La 
communaute internationale doit soutenir le Liberia en 


cette heure cruciale, et elle le fera, en lui fournissant 
tout l’appui necessaire. 

La Grece y contribuera dans la mesure de ses 
moyens. Nous pensons que la reconstruction du pays 
devrait faire partie des premieres taches auxquelles la 
Commission de consolidation de la paix s’attaquera des 
qu’elle sera operationnelle. Nous avons a present de 
bonnes raisons d’esperer que le reve poursuivi par le 
pays deviendra bientot realite. 

Nous souhaitons a la Presidente Johnson-Sirleaf 
plein succes dans sa difficile mission. 

Le President {parle en espagnol) : Je vais a 
present faire une breve declaration a ma qualite de 
representant de mon pays. 

En premier lieu, je m’associe a la satisfaction 
exprimee par les membres de ce Conseil de vous voir 
presente parmi nous, Madame la Presidente, en votre 
qualite de premiere femme chef d’Etat du continent 
africain, pour prendre la parole devant le Conseil. 

Apres tant d’annees de luttes et de penuries, nous 
pensons que vous representez un symbole d’espoir tant 
pour le peuple liberien que pour l’Afrique et la 
communaute internationale, laquelle souhaite 
ardemment voir votre pays avancer en direction de la 
paix et du developpement durable. 

Nous voudrions mettre en relief les resultats 
accomplis par votre gouvernement au cours des deux 
derniers mois. A cet egard, je tiens surtout a souligner 
les efforts que vous avez deployes pour combattre la 
corruption et pour mettre sur pied la Commission 
verite et reconciliation, chargee d’enqueter sur les 
violations des droits de l’homme commises dans le 
passe. 

Par ailleurs, Madame la Presidente, nous pensons 
comme vous que la situation au Liberia reste fragile et 
qu’il reste encore beaucoup a faire pour installer la 
paix et la securite. C’est pourquoi nous sommes 
favorables au maintien de la Mission des Nations Unies 
au Liberia a titre preventif, jusqu’a ce que les 
conditions ne l’imposent plus. 

Comme vous l’avez dit, la reconciliation ne 
s’obtient pas uniquement en imposant des lois ni en 
servant seulement des institutions. Elle doit etre le fruit 
des efforts et de l’engagement de toutes les 
composantes de la societe. Nous pensons toutefois que 
le chemin vers l’unite nationale et la reconciliation ne 
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peut contourner la justice ni consacrer l’impunite. Les 
victimes des graves violations des droits de l’homme 
perpetrees pendant tant d’annees au Liberia meritent 
que justice soit faite. 

Au sein du Conseil, nous nous felicitons des 
consultations que vous menez avec le Gouvernement 
nigerian ainsi qu’avec les autorites des pays voisins au 
plus haut niveau en vue de parvenir a une solution juste 
et exemplaire concernant l’ancien President Charles 
Taylor. 

Nous savons a quel point votre tache est difficile. 
Vous avez beaucoup a faire : resoudre les problemes 
economiques, dont celui de la dette - compte tenu des 
conditions difficiles bien souvent imposees par les 
institutions financieres internationales - et remettre sur 
pied une societe divisee et appauvrie par la guerre 
civile. Vous pouvez compter sur notre appui et nos 
vceux de succes, mais, surtout, vous pouvez compter 
sur T appui de votre peuple. Votre succes sera celui de 
tous les Liberiens et de l’Afrique en general. 

Je reprends a present mes fonctions de President 
du Conseil de securite. 

J’invite M me Ellen Johnson-Sirleaf, Presidente du 
Liberia, a prendre la parole si elle le souhaite. 

La Presidente Johnson-Sirleaf (parle en 
anglais) : Je voudrais simplement vous remercier a 
nouveau, au nom du peuple liberien, de V appui que 
nous avons requ de la part de toutes les nations 
representees a cette table, de la part de nos pays voisins, 


et de nos freres et sceurs africains, afm de nous aider a 
passer de la guerre a la paix. Je remercie tous les pays 
qui ont fourni des contingents de maintien de la paix et 
qui nous ont permis de parvenir ou nous en sommes 
aujourd’hui. Je remercie nombre des personnes 
presentes dans cette salle et les pays qu’elles 
represented pour leur appui en faveur de nos efforts de 
developpement, ce qui nous a permis de nous engager 
dans ce processus de changement et de transformation. 
Je vous remercie des expressions d’appui renouvele 
que j’ai reques de vous tous ce matin. 

Je vous promets, au nom du peuple liberien, que 
nous continuerons a prendre les mesures qui nous 
permettront de realiser la paix, la stabilite et le 
developpement, non seulement au Liberia, mais 
egalement dans notre sous-region et en Afrique. 

Le President {parle en espagnol) : Avant de lever 
la seance, je voudrais saisir cette occasion pour 
exprimer, au nom du Conseil de securite, notre 
reconnaissance a la Presidente du Liberia d’etre venue 
prendre la parole devant le Conseil. Je crois que par 
leurs applaudissements les membres du Conseil lui 
souhaitent plein succes dans ses efforts pour engager 
resolument le Liberia sur la voie de la paix et du 
developpement durables. 

Le Conseil de securite a ainsi acheve la phase 
actuelle de l’examen de la question inscrite a son ordre 
du jour. 

La seance est levee a 11 h 25. 
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